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Après quelques mois d’absence, voici 
le nouveau numéro du journal Paroles 
vivantes. À quelques jours de Pâques, 
c’est presque une résurrection ! Un 
numéro que nous avons voulu axer sur 
la fraternité. À l’heure où j’écris ces 
lignes, l’actualité est dominée par une 
campagne présidentielle féroce et une 
guerre qui vient d’éclater en Ukraine. 
L’épisode du Covid, dont nous sortons 
prudemment, nous fait réaliser égale-
ment les dangers de l’isolement et du 
confinement.
Face à cette situation, nous puisons 
dans le message chrétien des raisons 
d’espérer. Et nous osons des gestes 
de fraternité comme réponse aux pro-
blèmes du monde. Comme nous y 
invite le pape François dans sa lettre 
Tous frères : “L’isolement et le repli sur 
soi ou sur ses propres intérêts ne sont 
jamais la voie à suivre pour redonner 
l’espérance et opérer un renouvelle-
ment, mais c’est la proximité, c’est la 
culture de la rencontre”.Puissent les 
pages que vous allez lire vous aider 
à cultiver la fraternité et l’espérance. 
Nous en avons tous besoin !

Guillaume, curé de la paroisse

Édito

Des signes 
de fraternité !

Dernier sacrement de l’initiation 
chrétienne, la confirmation est 
un tremplin pour que les jeunes 
s’investissent concrètement dans la vie 
de l’Église. La paroisse propose aux 
jeunes confirmés de porter un projet 
en équipe. Cet automne, une équipe de 
lycéens a mené à son terme le projet 
d’embellissement de la salle paroissiale.

Deux ans après leur confirmation, 
le jour  J est enfin arrivé ! La 
salle paroissiale de Saint-Pierre, 

relookée et aménagée avec un espace 
convivial, est inaugurée en présence de 
Sophie Sourice, la maire de Saint-Pierre-
Montlimart.
Paul, Julie, Chloé, Martin, Théo, Thomas, 
aujourd’hui en terminale, savourent cet 
instant où les paroissiens ont pu découvrir 
les nouveaux aménagements qu’ils ont ré-
alisés pour embellir cette salle. Ce projet, 

ils l’ont choisi il y a 2 ans, à l’issue de leur 
confirmation, quand ils ont reçu le défi de 
s’investir concrètement dans un projet en 
lien avec l’Église. Ils se sont lancés dans 
ce chantier de relooking avec leur ani-
matrice Aure. Dès lors, ils y ont consacré 
week-ends et vacances, dans une ambiance 
joyeuse et fraternelle qui faisait plaisir à 
voir. Ils ont tout réalisé ensemble : la cou-
leur des murs – coton, machiato et corail 
–, la mise en place d’un espace détente et 
projection et même le coin prière et celui 
pour l’actu paroissiale. La touche finale a 
été apportée par le choix de la phrase qui 
accueille le visiteur : “Que ta joie soit ma 
joie.” Aujourd’hui cette belle équipe conti-
nue à s’investir au sein de la paroisse en 
accompagnant les journées pour les collé-
giens et les primaires pendant les vacances 
et 3 d’entre eux sont en formation Bafa. 
D’autres jeunes, nouvellement confirmés, 
se lanceront prochainement dans d’autres 
projets… Surprise !

L’été dernier, nous étions 5 
jeunes à avoir décidé de nous 
engager sur les chemins de 

Saint Jacques de Compostelle, pour vivre 
à notre tour cette tradition millénaire de 
quitter notre maison pour nous rendre en 
Espagne, au tombeau de saint Jacques. 
Avec sur son dos le minimum nécessaire…
Pour cette première étape, nous sommes 
partis le 16 juillet de Beaupréau pour re-
joindre Saint-Jean-d’Angély, distant de 
250 km, soit environ 10 jours de marche. 
Accompagnés par le père Guillaume et le 
séminariste Benoît, nous avons pris nos 
sacs, nos tentes et surtout notre motivation 
et notre bonne humeur !

Le chemin a été riche en émotions et en 
rencontres. Différentes personnes s’arrê-
taient pour nous souhaiter bonne route ou 
acceptaient chaleureusement de remplir nos 
gourdes. Malgré différentes péripéties (dif-
ficultés physiques, températures élevées et 
distances importantes qui obligent à adap-

ter les journées), ces chemins ont été sur-
tout l’occasion de montrer notre fraternité 
les uns envers les autres, en nous soutenant 
dans notre groupe et aussi par les rencontres 
avec les hôtes chez qui nous dormions.
Dimanche 25 juillet, nous avons atteint 
notre but ! Ou presque, puisque nous avons 
clôturé cette première étape à 13  km de 
Saint-Jean-d’Angély.
Nous comptons bien repartir l’été prochain 
du 8 au 22 août pour la deuxième étape. 
Si certains veulent se joindre à nous, vous 
pouvez contacter le père Guillaume au 
presbytère de Saint-Pierre-Montlimart.

Paul (Saint-Pierre-Montlimart)  
et Martin (Chaudron-en-Mauges)

Des jeunes sur le chemin de Compostelle 

En équipe, on va plus loin en Église
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Le prêtre de notre paroisse, 
Guillaume Meunier, vit avec 
trois de ses confrères – les pères 
Amand, Dany et Stéphane – au 
centre pastoral de Beaupréau. 
Repas, réunions, temps de prière 
et matchs de foot : comment se 
passe leur quotidien ? Au-delà 
des tempéraments et des rythmes 
différents, ils ont en commun la 
joie de leur ministère de prêtres au 
cœur de la cité.

Le presbytère de Beaupréau se situe 
en face de l’église Notre-Dame, 
au cœur de cette petite ville des 

Mauges de 23 000 habitants.

6 h 40
En ce mardi, le réveil du père Dany sonne. 
À 49 ans, il a en charge les paroisses Notre-
Dame d’Èvre et l’Espérance au cœur des 
Mauges (Beaupréau). Le père Amand, lui, 
est déjà debout. Arrivé en septembre 2019, 
ce prêtre bénédictin de 67 ans, d’origine 
belge, a l’habitude de se lever tôt.

8 h 15
Après le petit-déjeuner : prière des Laudes, 
l’office du lever du jour pour les chrétiens. 
C’est le premier rendez-vous commun de 
la journée. On commence à l’heure, grâce 
à la ponctualité toute monastique du père 
Amand. “Nous avons tous un rythme diffé-
rent, d’où l’importance de nous retrouver 
pour des temps fixes comme les Laudes ou 
les repas”, explique Dany, qui apprécie la 
présence du père Amand, dont la charge de 
vicaire des paroisses alentour lui permet 
d’être un peu le gardien de la maisonnée.

9 h
Le père Guillaume, 38 ans, est arrivé 
à Saint-Laurent-des-Autels pour célé-
brer la messe. La commune dépend de 
la paroisse voisine de Sainte-Cécile-en-
Loire-et-Divatte, dont s’occupe égale-
ment Guillaume. Le prêtre verra défi-
ler beaucoup de monde ce matin pour 
le chauffage de l’église, des intentions 
de messe ou des demandes de livrets de 
catéchèse. L’occasion “d’offrir beaucoup 
de café” et de rencontrer les paroissiens.
Même emploi du temps pour le père Sté-
phane, qui loge à deux pas du presbytère. 
À 55 ans, le vicaire de la paroisse de l’Es-
pérance-au-cœur-des-Mauges commence 
sa matinée de travail par la messe à Jal-
lais, comme le père Dany à Gesté, tandis 
qu’à 10 h 30, le père Amand préside des 
funérailles à la Jubaudière.

24 H | Dans la vie d’une équipe de prêtres

De gauche 
à droite : 
les pères 

Guillaume, 
Amand, 

Stéphane 
et Dany. 
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12 h 30
Une jolie lumière inonde la salle à man-
ger. Comme chaque jour, la table est prête 
grâce à Annie, qui s’occupe de la cuisine, 
du linge et du ménage. Le déjeuner est 
un rendez-vous important de la journée 
pour les quatre prêtres, qui s’inscrivent 
à l’avance sur un tableau affiché dans la 
cuisine. Parfois le midi, des confrères de 
passage se joignent à la tablée.
Aujourd’hui, Guillaume arrive en retard, 
contrarié par les déviations qui ont allon-
gé son trajet.
Sujet du moment : le jardin. Stéphane ai-
merait y planter des herbes aromatiques. 
D’ailleurs, “pourquoi ne pas y mettre 
aussi des poules ?” suggère Guillaume, 
conscient qu’il faut “quelqu’un pour s’en 
occuper”. Chacun a ses “spécialités” qui 
enrichissent la vie communautaire.
Comme le pain ou les scones, le “péché 
mignon” de Guillaume, qui les confec-
tionne avec la machine à pain, et dont tout 
le monde profite. Du côté de Dany, c’est 
“le montage des meubles Ikea !”
Selon l’actualité, les sujets de discussion 
varient. On parle aussi du film grâce à 
Dieu de François Ozon sur les abus du 
père Preynat, diffusé la veille au soir et 
apprécié pour sa “justesse”.
Le déjeuner est l’occasion aussi de par-
tager les préoccupations. “Ça fait du 
bien d’échanger, cela permet parfois de 
trouver des solutions aux problèmes”, 
apprécie Dany, qui a rejoint l’équipe en 
septembre 2021, après plusieurs années 
comme curé à Chalonnes où il vivait seul 
au presbytère.

14 h
Guillaume reprend la voiture pour aller 
rencontrer les enfants catéchisés et visiter 
l’école Notre-Dame de l’Enfance à Drain, 
à 27 km. Puis préparation d’une célébra-
tion. Avant d’enchaîner par un rendez-vous 
à Saint-Laurent-des-Autels. Sa charge de 
curé en milieu rural le contraint à passer 
beaucoup de temps sur la route.
De son côté, Dany travaille sur le par-
cours des premières communions avec 
la responsable de catéchèse. Ensuite, il 
préparera une rencontre paroissiale sur 
les abus sexuels dans l’Église, avant un 
rendez-vous à 18 h puis la récitation des 
Vêpres, la prière du soir.
Stéphane participe aussi à une réunion au 
presbytère de Jallais, tandis que le père 
Amand rencontre les équipes du Mouve-
ment chrétien des retraités (MCR) et récite 

les offices de l’après-midi à 15 h et 17 h 30, 
puis messe du soir à 18 h 30.

19 h 30
Quand ils ne sont pas invités par des parois-
siens, les pères se retrouvent pour le repas 
du soir, avant de se disperser de nouveau s’il 
y a des réunions. Guillaume n’est pas là ce 
soir car il dîne avec un groupe d’étudiants.

20 h 30
Stéphane rejoint l’équipe d’animation pa-
roissiale (EAP). Soirée détente pour Guil-
laume qui va au cinéma avec les étudiants, 
avant d’enfin traiter les mails et de lire un 
peu avant de dormir. Quand les soirées 
sont libres, c’est match de foot pour tout le 
monde. “L’autre soir on s’est régalés de-
vant France-Belgique, on ne s’est pas tapé 
dessus puisqu’on a gagné !”, taquine Guil-
laume en regardant le père Amand.

23 h
La soirée de Dany s’est déroulée avec les 
animateurs de la catéchèse. Il prend un 
temps de lecture avant de dire les Complies 
(la dernière prière du jour pour les chré-
tiens) à 22 h 30 et d’éteindre la lumière.
Alors, c’est comment la vie en commu-
nauté quand on est prêtre ? “C’est une 
chance !”, lance Guillaume. “On a des 
tempéraments différents, il faut parfois 
s’interpeller les uns les autres, mais ça 
viendra avec le temps”, répond Dany, opti-
miste. “On ne s’est pas choisis, mais vivre 
sous le même toit, ça crée une histoire 
commune.”
D’ailleurs, ils aimeraient mettre en place 
une rencontre par semaine, pour échanger 
autour d’un passage d’Évangile et sur leur 
ministère de prêtres.

Marthe Taillée
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Du 8 au 13 avril, a lieu le 
pèlerinage à Lourdes des 
hospitaliers de l’Anjou, suivi par 
le pèlerinage des hospitaliers 
montfortains du 18 au 24. 
Rencontre avec deux hospitalières : 
Marie-Gabrielle et Marie Yvonne 
(de Saint-Quentin-en-Mauges).

|| Qu’est-ce qui vous a motivées à par-
tir ?

Marie-Gabrielle : Partir à Lourdes comme 
hospitalier, c’est avoir envie de consacrer 
une semaine par an à l’accompagnement 
des malades. Pour eux, c’est souvent la 
seule sortie. Leur bonheur et leur enthou-
siasme nous stimulent.
Marie-Yvonne : Personnellement je suis 
allée à Lourdes pour la première fois à 
l’âge de 14 ans avec les jeunes de ma 
paroisse. J’y suis retournée en voyage de 
noces, et nous avions déjà pensé que peut-
être un jour nous pourrions nous aussi 
participer en nous donnant comme hospi-
taliers. Arrivés à l’âge de la retraite, une 
voisine, déjà hospitalière à Lourdes, nous a 
proposé d’aller avec mon mari les accom-
pagner dans ce service, et ce fut le déclic 
d’une belle aventure qui dure maintenant 
depuis 10 ans.

|| Qu’est-ce que vous avez vécu  
qui vous a transformées ?

Marie-Gabrielle : L’ambiance joyeuse et 
solidaire, le mouvement de la foule très 
diverse réunie dans le recueillement vous 
porte et vous touche.
Marie-Yvonne : À Lourdes, il n’y a rien 
à voir mais tout est à vivre. Être hospita-
lier à Lourdes, c’est être dans une bulle 
pendant une semaine : bulle d’humanité, 
d’humilité, d’amour, de respect de l’autre, 
de bien-être à donner du bonheur autour 
de soi. Des hospitaliers de professions dif-
férentes et de tous niveaux sociaux se re-
trouvent dans le même but : permettre aux 
pèlerins malades ou âgés de se ressourcer 

et de se laisser porter par notre aide pen-
dant une semaine. Ce qui se vit à Lourdes 
est vrai, on se rend utile, on s’oublie pour 
se donner, nous sommes à l’écoute sans 
jugement des personnes malades qui nous 
confient leur histoire de vie. Nous vivons 
des moments forts de partage avec ces 
malades attachants et des relations fortes 
se créent avec les hospitaliers. Cette expé-
rience nous apporte de la maturité, c’est 
une vraie richesse d’apporter joie et récon-
fort. Hospitaliers, hospitalières, nous nous 
retrouvons à la fois serviteurs et pèlerins, 
car nous vivons aussi de belles cérémo-
nies. C’est grandiose de prier et chanter 
tous ensemble une même foi partagée.

|| Qu’est-ce qui vous donne envie  
de repartir ?

Marie-Gabrielle : L’envie de retrouver 
cette ambiance très particulière, le senti-
ment d’être utile incite à renouveler cette 
parenthèse communautaire.
Marie-Yvonne : Malheureusement la 
Covid nous a arrêtés, mais nous avons soif 
de repartir. Et c’est toujours avec autant 
d’entrain que nous répondons présent à 
l’appel. Nous revenons physiquement 
fatigués, mais tellement heureux d’avoir 
rendu service, et notre récompense c’est 
de voir tous ces sourires sur le visage des 
personnes qu’on a aidées et roulées tout au 
long de la semaine.

Propos recueillis par Eugène

Elles accompagnent les malades  
à Lourdes

Des hospitalières en tenue de service.
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9 h 30 11 h

3 avril La Chapelle-Aubry Saint-Pierre-Montlimart

10 avril
(Rameaux)

9 h 30 Le Puiset-Doré
10 h 30 Saint-Quentin- 

en-Mauges 
Saint-Pierre-Montlimart

14 avril
(Jeudi saint)

20 h Saint-Rémy-en-Mauges

15 avril
(Vendredi saint)

20 h La Chapelle-Aubry

16 avril
(Veillée Pascale)

20 h 30 Saint-Pierre-Montlimart

17 avril
(Jour de Pâques)

10 h 30 Chaudron-en-Mauges et le Fuilet

24 avril Botz-en-Mauges Saint-Pierre-Montlimart

1er mai Montrevault Saint-Pierre-Montlimart

8 mai 10 h 30 St-Pierre-Montlimart 
(profession de foi) 

Le Fuilet

15 mai La Salle-Aubry Saint-Pierre-Montlimart

22 mai 10 h 30 Saint-Rémy-en-
Mauges (1re communion) 

Saint-Pierre-Montlimart

26 mai
(Ascension)

10 h 30 : Saint-Pierre-Montlimart (1re communion)
10 h 30 : chapelle des Recoins

29 mai 10 h 30 Saint-Quentin-en-
Mauges (1re communion)

Saint-Pierre-Montlimart

5 juin
(Pentecôte)

La Chaussaire Saint-Pierre-Montlimart

12 juin Fête paroissiale : programme spécial

19 juin La Boissière-sur-Èvre Saint-Pierre-Montlimart

26 juin Chaudron-en-Mauges Saint-Pierre-Montlimart

3 juillet Montrevault Saint-Pierre-Montlimart

10 juillet La Chaussaire Saint-Pierre-Montlimart

17 juillet Saint-Quentin-en-Mauges Saint-Pierre-Montlimart

24 juillet Le Puiset-Doré Saint-Pierre-Montlimart

31 juillet La Salle-Aubry Saint-Pierre-Montlimart

7 août La Boissière-sur-Èvre Saint-Pierre-Montlimart

14 août Botz-en-Mauges Saint-Pierre-Montlimart

15 août
(Assomption)

10 h 30 : Saint-Rémy-en-Mauges (grotte)

21 août Chaudron-en-Mauges Saint-Pierre-Montlimart

28 août Le Fuilet Saint-Pierre-Montlimart

4 septembre La Salle-Aubry Saint-Pierre-Montlimart

11 septembre La Chaussaire Saint-Pierre-Montlimart

18 septembre Saint-Quentin-en-Mauges Saint-Pierre-Montlimart

25 septembre Le Puiset-Doré Saint-Pierre-Montlimart

Save the date !
Le dimanche 12 juin, l’équipe d’ani-
mation Paroissiale prévoit une jour-
née de fête paroissiale. L’organisation 
des messes sera donc inhabituelle. 
Au programme : marche, jeux, re-
pas partagé, activités pour petits et 
grands et messe dominicale. Infos 
détaillées à venir prochainement !

Trois nouveaux membres dans 
l’équipe d’animation paroissiale
Depuis juin 2021, l’équipe chargée d’animer la paroisse est désor-
mais composée du curé (Guillaume), des 2 Laïques en Mission 
Ecclésiale appelées par notre évêque pour la catéchèse (Françoise 
Morinière) et les jeunes (Emmanuelle Salazar), et de 4 bénévoles : 
Joseph Bourget (du Puiset-Doré) et trois petits nouveaux.

Matthieu Cheptou
J’ai 42 ans, je suis originaire de Montrevault et j’y 
suis domicilié. Je suis marié avec Sophie et nous 
avons 4 enfants. Je suis actuellement apiculteur et 
désinsectiseur. L’engagement dans la paroisse est 
pour moi important : à des périodes différentes de ma vie, j’ai 
participé au groupe de musique Thando et à la catéchèse. Après 
quelques années de retrait pour l’éducation de mes enfants, je 
retrouve du temps pour m’investir dans la paroisse. Mon enga-
gement à l’EAP est un nouveau départ et je suis heureux de don-
ner de mon énergie au service de Dieu, de l’Église, de la paroisse 
et des paroissiens.

Sandra Audoin-Favreau
Je suis mariée, maman de deux enfants de 14 et 
12 ans. J’habite à Saint-Pierre-Montlimart. Je suis 
professeur des écoles. Je suis heureuse d’avoir 
répondu à l’appel de Guillaume pour entrer dans 
l’EAP. Je m’y engage parce que c’est une mission en équipe. 
Pour moi, participer à l’EAP, c’est aussi une manière de vivre la 
fraternité.

Claude Fretellière
Je suis né à La Boutouchère en 1949. J’habite Le 
Fuilet. J’ai quatre enfants et sept petits-enfants. 
Depuis 2018, je suis veuf de Christiane. Depuis très 
jeune, guidé par les convictions transmises par mes parents et 
par mon amour du chant, je participe à la vie de l’Église : enfant 
de chœur, chorale, animation liturgique, équipe CMR (Chrétiens 
dans le Monde Rural). J’ai répondu “oui” à l’appel de Dieu, par 
l’intermédiaire de Guillaume, pour mieux servir la paroisse dans 
la mesure de mes moyens.
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Calendrier des messes
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